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Quelques notes et réflexions

Étape majeure dans un parcours de 6 années, les Associations Régionales de France-Québec (au
moins 24), se sont retrouvées à Trappes, en Région Parisienne, les 26,27 et 28 octobre 2006, pour
un troisième Séminaire de travail, organisé avec dévouement par la Régionale Yvelines-
HautsdeSeine-Québec, avec Bruno Alexandre, Président, Hubert Charron, Vice-Président, et leur
équipe, sous l’égide de la Commission Franco-Québécoise sur les Lieux de Mémoire Communs
(CFQ LMC), et en présence de ses deux Coprésidents : Pierre-André Wiltzer/France et André
Dorval/Québec.

Pour mémoire, chacun sait que depuis 2002, partenaires de la CFQ LMC, nombre « d’historiens-
amateurs », membres de France-Québec, dans la perspective du 400e anniversaire de la fondation
de la ville de Québec et de la Nouvelle-France, se sont engagés à réaliser pour chacune des
Régions Administratives de France, des cartes régionales avec livrets d’accompagnement,
répertoriant « les Lieux » porteurs de la Mémoire Commune France/Amérique-française,
proposant le cas échéant des circuits touristico-culturels, organisés en véritables « Chemins de la
Mémoire ».

Ainsi après les deux premiers Séminaires nationaux d’Aix-en-Provence (2002, 2004) centrés sur
la méthodologie et l’harmonisation des recherches, celui d’octobre 2006 a eu pour objet la
réalisation de ces cartes et livrets, et donc la concrétisation effective des productions dont les
contenus sont en cours d’achèvement dans la plupart des Régions.

Faisant suite aux propos introductifs d’Henri Réthoré , ancien Coprésident de la CFQ
LMC/France, d’un rappel de l’historique et du bilan actuel des travaux, ainsi que de leur mise en
perspective (par Janine Giraud-Heraud, Administrateur FR/QC, chargée de Mission, et Gilbert
Pilleul, Secrétaire Général CFQ LMC/France ), l’essentiel des débats et réflexions en Ateliers au
cours du vendredi après-midi, ont porté sur les quatre Étapes nécessaires pour conduire le projet à
son terme : 

1) la Réorganisation des parties prenantes, avec renforcement du dispositif existant :

- Création du Comité de Pilotage

- Désignation effective de « chercheurs-responsables » par département et Région 
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2) la Production, ou « fabrication » des Livrets et Cartes :

a) les Livrets : la Maquette avec, parties identiques pour tous et parties

spécifiques/Régions

- les Contenus :- Critères de sélection des « Lieux »

- Nombre et composition des chapitres

- Présentation des « chemins de la mémoire »

- la Forme :- Règles et normes d’écriture

- Droits de reproduction, etc.

b) les Cartes :- Fond, carte de France physique, couleur claire?

- Contenu : catégorisation des « Lieux », Iconographie, etc.

3) la Diffusion, Distribution  : 

- Définition de la« Cible », pour qui? pourquoi faire?

- Contrat avec l’Éditeur, conditions?

4) le Financement :

- Budget prévisionnel : frais de fonctionnement

- Frais de constitution de dossiers

- Frais d’édition (définis par l’Éditeur)

- Recherche de Commanditaires (public – privé).

Si les deux premiers points ont été largement discutés, permettant à chacun des participants en
rentrant chez lui d’avancer quant à la réalisation du Livret - à noter, entre autres , l’excellente
intervention de Mlle Isabelle Machie, Guide-conférencière de circuits touristiques, apportant de
très intéressantes suggestions quant à l’exploitation des « Chemins de la Mémoire » - les deux
derniers : la diffusion d’une part, et le financement d’autre part, bien qu’en partie évoqués en
présence de Mme Marie-Odile Merniac, représentant la Maison d’Édition « Archives et Culture »
( Paris ), exigent de nouvelles et sérieuses réunions de travail à court terme, aux fin de déterminer
très rapidement les moyens financiers nécessaires et la répartition de leur prise en charge par les
différentes parties prenantes dans ce projet.
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À souligner le grand intérêt manifesté par tous ces bénévoles-chercheurs-néophytes, mais non
moins passionnés, leur vive curiosité déployée pour tous ces personnages hors du commun,
fondateurs de la Nouvelle-France, rencontrés au cours de leur important travail d’inventaire en
Région, la pertinence de leurs remarques et questions, en un mot : leur surprenante motivation ; à
remarquer aussi la grande qualité des communications, notamment celles sur les Récollets
présentées, pour le Québec par Jacques Fortin, de la Commission de Toponymie à la CFQ LMC,
et côté France, par Hubert Charron, Vice-Président d’Yvelines-Québec.

Si le premier Séminaire d’Aix en 2002, a été celui de la Naissance de ce grand projet, le
deuxième ( 2004 ) celui de la découverte  … des premiers « Lieux de Mémoire », et du début
des inventaires, le troisième Séminaire d’octobre 2006, est sans conteste, celui de la
concrétisation matérielle et de la mise en forme, de la masse des données recueillies sur
l’ensemble du territoire national depuis quatre ans, dans la perspective à très court terme ( 2008 )
d’une publication pour diffusion au public.

Face à ce nouveau défi, les journées de Trappes, halte indispensable dans ce parcours
fréquemment solitaire pour la plupart des acteurs, et au-delà des rencontres chaleureuses inter-
Régionales, ont été, celles des encouragements et revitalisation des énergies grâce à la présence
forte des homologues Québécois tout au long de ces travaux, et une « Première » car une
formidable opportunité de sceller une nouvelle collaboration entre les deux Coprésidents de la
CFQ LMC récemment investis dans leurs fonctions : Pierre-André Wiltzer ( France ), et André
Dorval (Québec) qui a conduit la délégation Québécoise jusqu’à Paris. Ainsi dans la matinée du
samedi 28, ont pris successivement la parole : Margot Bolduc , Administratrice Québec-France,
Chargée de Mission, Réjeanne Boulianne, Directrice Générale de la Fédération des Familles-
Souches du Québec, Denis Racine, Président de la Fédération Québécoise des Sociétés de
Généalogie, et Marcel Fournier, Président de la Société Généalogique Canadienne Française, tous
membres de la CFQ LMC/Québec, pour présenter les nombreux projets en cours de préparation
pour 2008, Marcel Fournier dévoilant de superbes perspectives relatives aux Régiments
impliqués dans la guerre de sept ans, à l’occasion du 250e anniversaire de la mort du Marquis de
Montcalm en 2009.

En présence de Yves Lefebvre, Conseiller culturel représentant la Délégation Générale du
Québec en France, de Marie-Agnès Castillon, Présidente de France-Québec (précédée les 26 et
27 par Michel Lefranc, Directeur Général FR/QC, et Stella Pennetier, Secrétaire de Direction), la
séance de clôture a été ouverte par Gilbert Pilleul (France) et Robert Garon (Québec), tous deux
Secrétaires Généraux de la CFQ LMC ; à leur suite, et à tour de rôle, les deux Coprésidents,
André Dorval et Pierre-André Wiltzer, d’une « même voix », ont souligné : 

1) La synergie créée entre les Associations et Commissions, entre France et Québec, quant
au défi que représentent ces projets pour 2008;

2) La nécessité de faire partager cette passion de la mémoire par le grand public ( « devoir
de transmission »), notamment en développant et en utilisant tous les moyens de
communication actuels (papier, site, DVD, etc.);

3) L’exigence de revitaliser le passé, de cultiver nos racines pour préparer l’avenir; dans
un monde en perte de repères, une Histoire commune, une Mémoire partagée, nourrissent
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les sentiments d’appartenance et les identités sociales : ancrage fondamental et
indispensable pour permettre à la jeunesse d’être capable véritablement d’aller vers
l’avenir;

4) Enfin, à l’heure du développement exponentiel de la civilisation, de la banalisation et
commercialisation culturelle, on ne peut se laisser submerger par une seule et unique
vision des choses « mondialisante » (au risque d’y perdre son âme !), et n’en être réduit
qu’à la position de consommateur !

L’idée de culture est toujours associée à l’héritage et au patrimoine transmis par les générations
qui nous ont précédés ; selon moi , ce n’est qu’en les prenant pour point d’appui, en intégrant les
valeurs transmises par nos pères, que nous pourrons construire ensemble un avenir tel que nous le
souhaitons, pluriculturel, riche de ses différences et de sa diversité ;

« Chaque génération, sans doute, se croit vouée à refaire le monde. La mienne sait pourtant
qu’elle ne le refera pas ; mais sa tâche est peut-être plus grande : elle consiste à empêcher que le
monde ne se défasse ! » ( Albert Camus – in « Discours de Suède » ).

… C’est ce à quoi , entre autres , ces travaux de recherche sont particulièrement attachés.

15 novembre 2006

Janine Giraud-Heraud

Administrateur CFQ LMC

Administrateur France-Québec

Chargée de Mission « Lieux de Mémoire »
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